
3 DÉCEMBRE
 À 10 H

L’incroyable bosquet fruitier

Wangari Maathaï

INAUGURATION

Avec les enfants 
de l’école Joan Miro



Aujourd’hui, 3 décembre 2023, nous inaugurons le Bosquet Fruitier du Bassin Jacques
Cœur avec Stéphane Jouault, Adjoint au Maire Délégué à la Nature en Ville et à la
Biodiversité, ainsi que Mme Cabello, élue du quartier, et Mme Massart, Maire Adjointe à
l’agriculture urbaine. Notre jardin de quartier devient le Bosquet Fruitier « Wangari
Maathaï ».

Tout est parti d’un appel à projet à budget participatif de la Région Occitanie fin 2019,
“Ma solution pour le climat”. Grâce au recrutement de Noémie, Chargée de projets, le
Réseau des Semeurs de Jardins a pu candidater avec son idée de bosquets fruitiers, et
être l’un des lauréats en mars 2020. C’est ainsi que le projet « Incroyables bosquets
fruitiers » a vu le jour. Après avoir validé le projet, la Mairie lui réservait, en accord avec
les acteurs concernés, cet espace vert alors dénudé, à côté des jeux pour enfants.

Il a fallu attendre la fin du confinement, en mai, pour commencer à travailler sur le projet
et chercher des quartiers où planter ces incroyables bosquets fruitiers. Il s’agissait
notamment de créer des oasis de fraicheur dans la ville, lieux de bien-être, de liens et de
partage qui soient également productifs et nourriciers. Dès le début, Vivre Port Marianne
et le Réseau Semeurs de Jardins, mis en relation par Judit, une habitante du quartier,  
ont uni leurs forces pour que le Bosquet prenne forme. La Mairie nous a proposé un
partenariat, qui dure encore. 

C’est lors du tracé du design de l’espace qu’Yves, habitant du
quartier, est venu spontanément aider à étaler le compost et le
broyat et nous a appris qui était Wangari Maathaï, dont la rue
accède au Bassin. Cette petite graine a germé et en septembre
2023, une demande conjointe était faite à la Mairie pour
renommer ce bosquet fruitier du nom de celle qui plantait des
arbres et qui fût Prix Nobel de la paix. 

Si le projet se poursuit c’est aussi parce que les habitants du
quartier se sont mobilisés, et qu’une équipe de bénévoles de
Vivre Port Marianne s’est emparé de ce bosquet et l’anime en
lien avec le quartier et l’école Joan Miro.

Cette inauguration a pour but de rendre hommage à
l’engagement citoyen pour l’environnement partout dans le
monde.

Par Alain Del Vecchio Co-Président du Réseau Semeurs de Jardins, 
et Palmyre Pham, Présidente de Vivre Port Marianne

EDITO



Stéphane JOUAULT
Adjoint au Maire

Délégué à la Nature en Ville et à la Biodiversité

Associer Wangari Maathaï, prix Nobel de la Paix, à un des
premiers « Incroyables Bosquets Fruitiers » plantés à
Montpellier à l’automne 2020 avec le Réseau des
Semeurs de Jardin, est un choix qui souligne avec la plus
grande force la nécessité de la présence des arbres dans
notre ville. Les arbres sont de formidables supports de
biodiversité urbaine, ils sont particulièrement précieux
pour rafraichir la ville dans le contexte de crise climatique
que nous connaissons déjà et ils participent au bien vivre
ensemble en apaisant l’espace public. 

La Ville de Montpellier conduit ainsi une politique
ambitieuse de protection et de développement de son
patrimoine arboré. Une nouvelle « Charte de l’Arbre » a
été adoptée en 2020 et un « Comité Arbre » composé
d’élus, de spécialistes et d’associations naturalistes dont
la Ligue de Protection des Oiseaux (LPO), examine
désormais tous les projets d’aménagement susceptibles
d’impacter des arbres. Un vaste plan de plantation à
travers toute la ville a également été lancé avec un objectif
de 50000 arbres supplémentaires d’ici 2026. 

La démarche des « Incroyables Bosquets Fruitiers» est
emblématique de cette politique de végétalisation : choisir
autant que possible des jeunes plants, sélectionner des
essences adaptées à des conditions climatiques de plus
en plus difficiles et associer le plus possible les habitants
aux plantations. Dans le cadre du « Bon de Végétalisation
», la Ville offre également chaque année depuis 2021 des
arbres fruitiers à tous les habitants qui possèdent un jardin
ou qui vivent dans une résidence avec des espaces verts.
Les enfants participent tous les ans aux plantations dans
les parcs et dans les écoles qui sont désimperméabilisées
et végétalisées. 

C’est ensemble que nous faisons de Montpellier une
 « Ville Nature » !

FAIRE DE MONTPELLIER 
“UNE VILLE NATURE”

Né en plein covid
“En novembre 2020, malgré les
restrictions sanitaires liées au
Covid, Vivre Port Marianne se
mobilisait.

On peut aussi remercier les
employés municipaux qui ont fait
les trous à l’époque pour faciliter
le travail des bénévoles et
remercier les élus qui se sont
aussi mobilisés très largement le
jour de la plantation.

Port Marianne a été le premier,
entre-temps il sont 9, dans la
Métropole. Deux autres sont
prévus en 2024. Les Incroyables
Bosquets sont lancés!

Alain Del Vecchio



Pour un tel projet, il fallait des rêveurs-bâtisseurs et si
possible : jardiniers, à la hauteur de ces envies de
verdure au milieu d’un quartier à peine sorti des
bétonneuses. Mesdames zé messieurs, please
welcome : Le Réseau Semeurs de Jardin ! Des
passionnés compétents dont le grand bonheur est de
semer des jardins (vous l’aurez compris!) dans les
interstices des villes. 

À leur côté – mais eux, vous les connaissez déjà ! - les
bénévoles de Vivre Port Marianne, association de
quartier dont la dynamique n’a d’égal que la gaité et
l’enthousiasme. Et les voila donc partis, bénévoles et
habitants, soutenus par la Ville de Montpellier, pour
lancer, en novembre et décembre 2020, la préparation
du terrain devenu le Bosquet Fruitier que nous
inaugurons aujourd’hui. A partir de cet hiver 2020, tout
s’enchaine. Mars 2021 : les premiers noyaux de fruits
sont plantés en suivant le plan dessiné par la
paysagiste May Kobbi.

Novembre 2022, janvier 2023 : Sous les yeux ébahis
des habitants du quartier, les enfants de l’école Joan
Miro débarquent au Bosquet. Ensemble avec des
bénévoles de Vivre Port Marianne et sous le regard
vigilant des Semeurs de Jardin, ils vont planter des
plants d’arbres fruitiers, offerts par le Réseau et la Ville
de Montpellier. Quatre classes d’enfants, se baladant
allègrement dans le jardin avec leurs arbustes sous le
bras, vous pensez bien qu’ils ne sont pas passés
inaperçus ! D’ailleurs, aujourd’hui encore, on peut voir
le prénom des  petits planteurs sur les étiquettes des
futurs fruitiers du bosquet !

Ce même jour, on enfouissait une trentaine d'oyas
conçues et fabriquées par l'association de poterie
Tourne la Terre avec l'argile offerte par la société
Solargil. Vous ne savez pas ce que sont les oyas ? 

N’hésitez pas à vous renseigner ! Ils sont parfaits pour
économiser de l’eau, l’été, quand les plantes ont soif.
Mais continuons !

Fin 2022, tadaaaam : ouverture du premier hôtel à
insecte entièrement fabriqué par un de nos bénévoles.
Un hébergement cinq étoiles pour les bêbêtes du
quartier, si utiles pour polliniser les fleurs de nos fruitiers.
D’ailleurs, il affiche rapidement complet. 

Vous l’aurez compris : depuis sa création, on n’arrête
pas, au bosquet fruitier ! Nous accueillons de
nombreuses formations ouvertes au public : initiation à
l'agroforesterie, identification des plantes médicinales et
aromatiques, confection de baumes et macérats à partir
de ces plantes, plantation de noyaux et de bulbes,
réalisation de spirale aromatique, taille des arbres et des
buissons... Plus récemment, le bosquet accueille
également des entreprises dans le cadre de leur
programme RSE pour des journées solidaires de
jardinage. 

Voilà! Maintenant, vous connaissez son histoire! Elle
vous a plu? Alors... Et si... vous veniez jardiner avec
nous ? 

La merveilleuse histoire du 
Bosquet Fruitier de Port Marianne
par Alain, Chantal & Marie 

Comme beaucoup de belles histoires, celle-ci commence par une idée un
peu folle, et un grain de fantaisie. 
C’est une histoire de « Et si… »

Et si on plantait des arbres au milieu de la ville ?
Et si on créait un jardin potager ouvert à tous les habitants ?

Et si les enfants venaient planter des arbres ?
Et si on enfouissait des noyaux, semait des graines, balançait des pépins, et

puis…
...et puis et si ? Et si on regardait ce qui se passe, comment ça pousse, 

Et si on s’en occupait, ensemble ? 
Un jour, le « et si » est devenu un « on le fait ! » 



WANGARI MAATHAÏ
La Femme qui plantait des arbres

“Planter des Arbres”
Par Yves

WANGARI MAATHAI 
The Tree Woman

Prix Nobel de la Paix 2004

Notre bosquet fruitier est implanté
sur le bassin Jacques Cœur, en
prolongement de la rue 
« Wangari Maathaï ». 

J’habite dans cette rue depuis 4
ans. Comme beaucoup d’entre
vous, je n’avais jamais entendu
parler de Wangari Maathaï. J’ai
voulu en savoir plus, et découvert
qui est cette immense
personnalité. 

Aujourd’hui je me réjouis que notre
bosquet prenne son nom.

Née au pied du Mont Kenya 
Wangari Maathaï est née en 1940 au pied du
mont Kenya (5200 mètres d’altitude). Elle est
l’ainée d’une famille de six enfants, participe
aux travaux de la ferme et s’occupe de la
majorité des tâches ménagères. Grâce à la
volonté de sa mère, elle entre à l’école
primaire, ce qui est très rare à cette époque
pour les filles. Ses excellents résultats lui
permettent de continuer sa scolarité et
d’obtenir le baccalauréat. Elle obtient une
bourse et part d’abord aux Etats-Unis puis
en Allemagne faire des études en biologie. A
l’issue, elle devient la première femme
d’Afrique de l’Est à être diplômée d’un
doctorat.



Wangari Maathaï le sait, la dégradation de
l’environnement, l’appauvrissement des
populations sont générateurs de conflits. Le
prix Nobel de la Paix lui est décerné en 2004
pour « sa contribution au développement
durable, à la démocratie et à la paix ».
Ce prix Nobel est la reconnaissance de sa
vie toute entière consacrée à mobiliser les
femmes à les inciter à se regrouper, à les
former pour apprendre à préparer la terre, à
semer, à soigner les pousses. Elle apprit
aux enfants à créer leur propre pépinière.
Elle confia également des pousses aux
détenus des prisons et même aux soldats («
vous devriez avoir un fusil dans la main
droite et une pousse d’arbre dans la main
gauche »).

Infatigable, elle n’a pas hésité non plus à se
battre contre des projets qu’elle trouvait
préjudiciables à l’environnement. Elle sera
victime de brutalités policières, de
harcèlements, et fera même de la prison avant
que ces efforts ne soient reconnus à leur juste
valeur.
Des messages oh combien actuels !
Wangari Maathaï est décédée en 2011 à l’âge
de 71 ans. Son incroyable combat et les
résultats qu’elle a obtenus montrent que des
gestes simples suscitent parfois de profonds
bouleversements. C’est un message d’espoir
autant qu’un plaidoyer pour l’action :
« Chaque arbre planté est un espoir de paix » 
« Quand nous plantons des arbres, nous
semons aussi des idées »

De retour au Kenya, elle pressent le désastre
environnemental avec le déboisement au profit du
développement des cultures commerciales à grande échelle
et un très fort affaiblissement de la petite agriculture
villageoise. Pour les femmes, la vie devient de plus en plus
difficile. Chargées de collecter le bois pour alimenter le foyer
et le fourrage pour les animaux, elles doivent désormais
parcourir des distances de plus en plus en plus grandes pour
se procurer des ressources qui se sont raréfiées.
C’est en réaction à ce phénomène de déforestation et à
l’érosion des sols qui s’en est suivie que Wangari fonde en
1977 le Mouvement de la ceinture verte, en étroite relation
avec les femmes des villages.
Ce mouvement, qui existe toujours, a permis de planter plus
de 50 millions d’arbres. Plus de 900 000 Kenyanes en ont
bénéficié en commercialisant les plants destinés à la
reforestation.
En s’inspirant de de cette expérience réussie, l’ONU a lancé
une stratégie similaire qui a permis de planter plus de 11
milliards d’arbres à travers le monde.

Première femme africaine à recevoir le prix Nobel de la Paix 



QUEST IONS &  RÉPONSES   
À  NOEMIE  LALLEMENT 

Aujourd’hui, une dizaine
d’Incroyables Bosquets existent à
Montpellier et Métropole. 

Quelles expériences tires-tu de la
réalisation de ton projet ? Que referais-
tu, et que changerais-tu ?

Le projet est un vrai succès et de
nombreuses associations et
mairies nous demandent chaque
année de planter des bosquets
fruitiers dans leur commune. La
cogestion fonctionne très bien
dans la plupart des cas et les
bosquets grandissent sereinement
et portent leurs premiers fruits.
Nous améliorons le projet d’année
en année (choix des plants,
techniques de plantation,
designs)n nous adaptant à ce qui
marche bien ou aux difficultés
qu’on rencontre. On change donc

C’est grâce à ton projet d’Incroyables
Bosquets Fruitiers que le Réseau
Semeurs de Jardin a été sélectionné
par la Région, qui avait lancé un appel à
projet en 2019. Le thème était « Ma
solution pour le climat », et vous étiez
parmi les lauréats de ce budget
participatif. Comment ce projet a-t-il
germé, quand tu as commencé
l’imaginer ?

Noémie, bonjour ! Peux-tu te présenter
en quelques mots ?

Je suis Noémie, la chargée de
projet du Réseau des Semeurs de
Jardins depuis mars 2020. Je
m’occupe d’une partie de la
communication de l’association
(affiches, plaquettes, site web, hello
asso…), des demandes de
subvention et du projet Incroyables
Bosquets Fruitiers (designs, choix
des végétaux, encadrement des
plantations et de l’entretien, suivi
des plans…).

Le projet est une idée d’un ancien
coprésident de l’association, Louis
Hellouin, qui l’avait présenté à la
mairie, mais le projet n’avait pas été
retenu. Il s’inspire du mouvement
des Incroyables Comestibles
(Incredible Edible) et des
techniques de plantation de vergers
secs. Je l’ai retravaillé en 2019 pour
le présenter au budget participatif
de la Région. L’idée était de créer
des îlots de fraîcheur en ville qui
puissent être des espaces
comestibles, gérés entre les
pouvoirs publics, les associations
locales et les habitants.

“Le projet est un vrai succès et de nombreuses associations et
mairies nous demandent chaque année de planter des
bosquets fruitiers dans leur commune.”

un petit quelque chose chaque
année ! J’ai aussi partagé notre
expérience avec un réseau
national de mairies et
d’associations qui rédige un guide
sur la plantation de fruitiers en
ville, afin qu’elle puisse être
répliquée ailleurs.

Si tu as envie d’ajouter quelque chose,
c’est le moment !

Nous sommes candidats au budget
participatif régional de cette
année, pour mettre en place un
atelier de transformation mobile
pour les fruits des bosquets
(matériel à confiture, conserve,
séchoirs solaires, pressoir à jus).
Les votes sont ouverts à tous les
habitants de la région du 1er
décembre au 15 janvier sur le site:
jeparticipe.laregioncitoyenne.fr

 (voir aussi la page Joan Miro!)



Notre école est labellisée E3D (école en
démarche de développement durable) par
l'éducation nationale depuis l'année dernière.
C'est à dire que le développement durable est
au cœur de nos projets pédagogiques.

De la maternelle au CM2, grâce à des divers
projets adaptés à l'âge des classes, nos élèves
sont sensibilisés au développement durable et à
la protection de l'environnement, des sujets qui
sont aujourd'hui une priorité pour notre société
et la société future que nous préparons pour les
enfants.
Ces projets peuvent être mis en place au sein
de l'école : tri et réduction des déchets,
jardinage,... mais aussi à l'extérieur de l'école :
observation de la nature, étude des
écosystèmes, ramassage des déchets...

École Joan Miro : Semer l’avenir 
dans l’Incroyable Bosquet Fruitier 
« Wangari Maathaï »
Thomas Balfet, enseignant de CP/CE1 
Mathilde Dubot, enseignante de CP/CE1 
Pauline Vidal, enseignante CE1/CE2

https://jeparticipe.laregioncitoyenne.fr/project/bud
get-participatif-2023-1/collect/proposez-vos-
projets/proposals/incroyables-bosquets-fruitiers-
en-ville 
Votez pour eux! Ils ont également des projets de
jeux pour les enfants (en partenariat avec
l’Ecolothèque) et d’affichage de ressources
pédagogiques dans les bosquets pour lesquels ils
sont encore en recherche de financements. 

Plus d’infos sur le projet :
https://semeursdejardins34.wordpress.com/incroy
ables-bosquets-fruitiers-2/

C'est ainsi que notre partenariat avec
l'association Vivre Port Marianne a pris forme
dès l'année dernière avec la participation
d’environ 75 élèves à la plantation de diverses
essences d'arbres fruitiers. Pour perpétuer cet
engagement pédagogique, nous le renouvelons
cette année avec de nouveaux et anciens
élèves (mais aussi de nouveaux et anciens
enseignants). Les élèves ont travaillé ce dernier
mois en Arts Visuels sur des productions en lien
avec la vie de Wangari Maathai. Ces
productions sont exposées lors de l'inauguration
du bosquet, et par la suite du 8 au 19 janvier
2024 dans la Maison pour Tous Frida KAHLO,
et ceci pour la plus grande fierté des élèves ! 

Pour soutenir les projets du 
Réseau les Semeurs de Jardins : 



RECUEILLIS PAR CAMILLE

TÉMOIGNAGES

71 ans et retraitée, j'ai rejoint VPM Bosquet fin mai 2023 pour son coté
nature, actif et de partage. Partage de connaissances et de sociabilité,
actif pour mener à bien un projet et mettre la main à la pâte, social pour
le mélange des âges avec peut-être des activités avec l'école du quartier
pour apprendre aux enfants le respect de la nature et inciter la curiosité
du quartier pour nos activités.

L'association Vivre Port
Marianne est un endroit
idéal pour rencontrer des
gens sympathiques et
passionnés de jardinage.
Vous pouvez perfectionner
vos connaissances en
jardinage en échangeant
des idées et des
techniques avec d'autres
membres de l'association.

LUC

J'ai rejoint VPM à mon arrivée dans le quartier. Faire du compost pour
préserver l’environnement. Créer un jardin où semer, avec la possibilité de
récolte.  VPM, c'est un lieu de projets, d'échanges et de partage pour les
habitants du quartier. Je suis heureuse de voir ce lieu évoluer. J’aimerais que le
vert s’étende encore plus dans la ville. Et j'apprécie les ateliers de confection
de baumes et de connaissances des plantes médicinales. 

Au départ, je pensais que le
bosquet était un jardin
abandonné et qu'il y aurait
tout à y faire. Puis, au contact
des différents bénévoles, on
m'a apporté de nouvelles
informations concernant le
jardin. Aujourd'hui, je choisis
d'attendre les résultats du
travail fournit par chacun et
par l'environnement lui-même. 

Je me suis rapprochée de ce
bosquet car j'ai pour objectif
dans l'avenir d'acquérir plus
d'autonomie alimentaire, et de
consommer mes propres
productions avec un minimum
d'efforts. Je voudrais
également avoir des
connaissances dans les plantes
sauvages spontanées pour
pouvoir m'en nourrir et me
soigner. 

BEN

ÉLÉONORE

YAMINA

CAMILLE



ON ESSAIME! 

Même si la Région n’a pas renouvelé cet appel
à projet chaque année, comme nous le
pensions au départ, les plantations ont pu
continuer grâce à d’autres financeurs, à la
Mairie et aux dons d’arbres du public.
Aujourd’hui, on compte 9 Bosquets à
Montpellier, un à St Brès et un au Domaine de
Restinclières, et deux autres sont
programmés, à St Jean de Védas, et à
Marseillan. 

Nous mettons en place cette année avec le
bosquet VPM un petit projet de permaculture
expérimentale (jardinage sans aucun produits
chimiques). Mon objectif personnel est
vraiment de savoir si les méthodes connues
en "perma" fonctionnent réellement, et de
tester des graines de légumes adaptées à la
sècheresse. Celles des fameux Rachel et
Pascal Poot, ces jardinier.ères du sud qui
arrosent une à deux fois seulement leurs
légumes en été ! 

Également, j'aimerais minimiser le temps de
travail dans le jardin expérimental, donc laisser
les plants le plus en autonomie possible et
constater son impact sur la production.  La
méthode du paresseux en fait !

par Éléonore, 

par Alain DV,RSDJ 

Le plus gros projet du bosquet en 2024 est de
continuer à pousser, malgré la chaleur, la
sécheresse, et d'atteindre le stade où il pourra
s'ouvrir à tous. 
Ensuite nous organiserons des ateliers semis fin
février ouverts au public et avec  l'école Juan
Miro. Les semis des élèves seront transplantés
au bosquet au printemps. D'autres ateliers, de
bouturage par exemple, et animations suivront.
Enfin nous espérons pouvoir agrandir le bosquet
fin 2024 avec de nouvelles zones dédiées à la
nature et à la biodiversité pour que notre quartier
devienne encore plus vert et accueillant.

par Chantal,

SANS OUBLIER... 

PERMACULTURE 

ET DEMAIN ?



Vous voulez en savoir plus sur Wangari Maathaï? Vous souhaitez venir jardiner avec nous?
Vous voulez adhérer à Vivre Port Marianne, devenir Semeur ou Semeuse de Jardin, 

bref: vous voulez aller plus loin?

A L O R S  C ' E S T  P A R  I C I !  

S I  VOUS SOUHAITEZ . . .

Le Réseau des Semeurs de Jardin
vous accueille, vous renseigne, et
vous enseigne. Chaque année,
cette dynamique équipe propose
des initiations aux plantes
médicinales, des ateliers un peu
sorciers de décoctions en tous
genre, ou encore des balades un
peu partout, à la découverte de
plantes aussi méconnues que
précieuses. 

https://semeursdejardins34.wordpr
ess.com/

Semer & planter... ...vous impliquer... ou vous cultiver! 

Mama Miti, la mère des
Arbres”, Claire A. Nivola, Seuil
Jeunesse
“Wangari Maathaï-La femme
qui plante des millions d’arbres”
Franck Prévot, Aurélia Fronty,
Editions Rue du Monde 
“Celle qui plante des arbres”,
Wangari Maathaï, Editions
Eloïse d’Ormesson. Grand Prix
des Lectrices ELLE 2008

Trois livres à lire, offrir, découvrir:

Tout comme l’Incroyable Bosquet Fruitier, ce Hors Série de notre Newsletter trimestrielle a été réalisé grâce à nos
bénévoles. Un grand merci à tout le monde pour votre enthousiasme et vos compétences, multiples!

La mise en page a été réalisée par Roxane et Marie
Rédaction finale & coordination:

marieurdiales.com

Des bénévoles de Vivre Port
Marianne aidés par Réseau
Semeurs de Jardins s'emploient à  
prendre soin du Bosquet. Vous qui
croyez qu’il en vaut la peine, venez
donner un peu de temps et
signalez votre souhait de participer
à son entretien à
vpm.jardins@gmail.com. Nous
vous contacterons. 
 Venez nous rencontrer !

https://www.vivreportmarianne.com

ALLER PLUS LOIN

https://mailto:vpm.jardins@gmail.com/

